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GENS IITCT JOUENÀ!. DE COSSONAY

Tour du monde llrrlr-Âiex;rdr* ti*r"iri";et& esi silr les re uTes deplrs le
l,l avril 2011:ur son deux-ioucs. Dôn! lt cerln rl* sll essxiôtrûn Ail Schocl Prcjecï,
lhris visite des classes, des inslitLrlilrs. C*rit dr: r:rlérlr.es et suggère aux enlants de
dessiner ieur n':aiscn.".. Vr:ve jcr:nai r*lâte scr piipir.

<Motivécornme jamais,' rsuis laroute!>Fpou
CLÀUDEALÀIN MOÙNAND

<Comme cela fait bizane de fêter la
fin d'année sur les rontes, loin de la fo-
mille, mais anec des gens de passage,
des vqngeurs, des locaux croisés au
rythme de mon porcoursl" Voilà ce
que déclare, dans un de ses derniers
messages, Chris-Alexandre Gion-
chetta, parti le 13 awil 2011 sur son
deux-roues afin déchanger des des-
sins d'élèves et, par ce biais, de per-
mettre à des enfants de se orencon-
frer>. Dans le cadre de son projetAll
School Project, Chds visite des clas-
ses, des institutions, donne des con-
férences, montre son matériel et
suggère aux enfants de dessiner leur
maison.

2O1{ sous lê signe
des changements

Initialement, son but était d'at-
teindre Pékin, puis de rentrer. Mâis
le virus s'est amplifié et, après avoir
atteint la capitale chinoise, il a déci-
dé de continuer. <Cette année 2074
esr plccée sous Ie signe du change-
ment! êctif-il. Après une |isite de
lAsie du Sud-Est dons les règles, le
ptendrai probablement un vol pout
Ies Etats-Unis". Et dire que le jour
de son départ, un oncle de Chds
me disait espérer que ce dernier
puisse atteindre le Cap Nord-..
38000 km pius loin, <notre cy-
cliste> poursuit son périple envers
et contre tout!

Les chaagements que Chris évo-
que concernent aussi <Panadar, son
moyen de locomolion maintes fois
réparé. Le Tibet a eu raison de sa bé-
cane et, ârrivé en Thaïlande, il a dû

se rendre à l'évidence: un grand <lif-
ting> s'imposait. Donc, de nouvelles
pièces, un cadre neuf, et un vélo
quasi .nickel". "Seuls ia selie, le gui-
don et Iaroue atant subsistent de labi-
cyclette d'oigine! >

ples, les dtapeoux d.e prières qui flot-
tent ou vent... un r&e de plus qui se
réclise.les visages chongent oùssi. les
troits sonf plus marqués, Ies peaux
plus mates et les souires plus écla-
fcnts. Nous ) sommes, leTibetimagiié

est à portée de moin! Chris dresse en-
suite quelques constats dbrdre poli-
tique, évoque la <réunification for-
céeo avec la Chine et la .fête
populaire> marquant l'événement.
Il me rcste un sale gottt dans lqbouche.

.Jàssiste à Ic propagorlde et
au lavage de cerveau de
cette minoité. Et ce n'est
pas la premiùe fois que
nom lorons cela en
Chine... Les Ourgours des
régions de I'Ouest n'ont pas
le droit de pa er à des tou-
risfes, soùs peine d'empri-
sonneûent. Er roulant
dans les cols, il a le temps
de cogrter sur ces pensées.
Faut-il venf dans ces con-
ditions? Participons-nous
à cette <purification> du
toit du monde? Beaucoup
de questions, peu de ré-

Sur un plan plus personnel,
Chds avait rencontré Sophie. Les
deux avaient beaucoup échangé,
partagé un bout de vie en roulant
ensemble jusqu'à Pékin, traversé la
Mongolie, le Tibet et une partie de
lâsie du Sud-Est. Changement là
aussi car ils ont décidé de se sépa-
ier: envies et objectifs différents.

"Sophie a pris une autre route et me
revoiià senl pout attaque\ motiré
comme jomois,2014!"

Des questions au Tibet
Chris a été impressionné par le

Tibet. <Les hauts plateaux, les tem-
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